










































































Erreurs majeures 

86.1. Carnet permanent non dentelé. 
Certains carnets de douze timbres permanents, illus-
trant un renne, émis le 1er novembre 2007, comportent
une erreur d’une très grande valeur philatélique.
L’édition 2008 du catalogue Unitrade mentionne cette
erreur majeure où quelques carnets du timbre perma-
nent de Noël 2007 n’avaient pas reçu la coupe à l’em-
porte pièce.

Considérés comme très rares, ces carnets cotent
aujourd’hui à 5 000 $ et sont en grande demande
auprès des collectionneurs spécialisés dans ce type
d’erreur de production. Avant de les mettre à tout
jamais dans vos albums, il est donc important de tou-
jours bien examiner vos carnets neufs afin de vous
assurer qu’ils sont bien coupés… 

86.2. Parties de feuilles non dentelées.
Plusieurs timbres de série courante et commémoratifs
existent sans une partie de la dentelure. Ces timbres
furent produits pour la plupart par la Canadian Bank Note
et la compagnie Ashton Potter Limitée par le procédé de
perforation au peigne. Ce type de perforation, on le verra
bien, résulte en une dentelure ressemblant à un peigne. 

Ce type d’erreur est aussi recherché par les spécialistes
et la cote des timbres illustrés (Ill. 2a – 2d) varie énor-
mément, soit entre
650$ et 4 500 $
pour les timbres
illustrés. Cette cote
a été établie en
fonction de la
quantité de pièces
connues et de la
demande pour cer-
tains timbres ou
certaines émis-
sions (collections
thématiques).

Erreurs, variétés et 
faux du Canada et des provinces
Chronique numéro 86 Par : Richard Gratton

Ill. 2a Ill. 2b
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86.3. Surcharge inversée de Terre-Neuve. 
L’émission surchargée de 2 cents sur le 30 cents de Terre-Neuve de
1920 existe avec la surcharge inversée mais il existe en plus une
variété de cette surcharge (la lettre O au dessus de la lettre S),
alors imaginez la valeur de la surcharge inversée avec en plus la
variété de la surcharge. Cette pièce n’est pas encore cotée dans le
catalogue Unitrade et une demande a été faite pour l’inclure dans
une prochaine édition. De plus, d’après le catalogue Unitrade, il
n’existerait qu’une seule feuille de 50 timbres avec la surcharge
inversée alors que le spécialiste des émissions surchargées de
Terre-Neuve, monsieur Noris R. Dyer croit qu’il en existerait deux. 

Une copie de sa collection a été publiée par la BNAPS en avril 2003

Ill. 2c

Ill. 2d
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dans laquelle on nous apprend que sur la feuille de 50, les positions 2, 7, 12 et 17 possèdent la variété
rare. Selon ses études, deux feuilles reçurent la surcharge inversée. Ce qui signifie que seulement huit
copies possèderaient la surcharge inversée et la variété de la lettre O au-dessus de la lettre S.

Erreurs mineures 
d’impression & variétés constantes 

86.4.  Série courante : Deux cents Laurier. 
J’ai eu la chance d’examiner il n’y a pas si long-
temps un bloc de quinze timbres du deux cents
vert de la série courante caricatures illustrant Sir
Wilfrid Laurier. On remarque très bien sur la copie
illustrée (Ill. 4) que l’inscription Canada 2 est
imprimée en diagonale. Il s’agit d’une magnifique
erreur qui n’est pas encore cotée.
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La revue Philatélie Québec
voudrait préparer un article

sur les marques postales
d’Abbeville en France.

Nous avons appris dernière-
ment qu’un philatéliste

demeurant sur la Rive-Sud 
a vendu une intéressante 

collection au sujet d’Abbeville.
Si cette personne voulait

bien communiquer avec la
revue pour une éventuelle

participation à la rédaction
de cet article, la revue lui en

serait bien reconnaissant.



86.5. Série courante : 
Huit cents Reine Elizabeth II. 
Dans la même série sur les cari-
catures, la reine Elizabeth II se
retrouve avec une coulée d’encre
bleue du côté droit  (Ill. 5 A) de
même qu’avec un surplus de marquage. J’ai examiné quatre blocs identiques et les ai certifiés comme
authentiques.

De plus, pour la même émission, un marquage supplémentaire et
déplacé dans le visage de sa majesté est illustré en 5 B.

86.6. Roi Édouard VII. 
Le catalogue Unitrade liste cette variété sous le numéro 91iv et
mentionne qu’il y a une retouche dans les lettres ADA POS et dans
la marge supérieure. Il semble donc assez facile de reconnaître
cette variété constante (position 4L27). 

En effet, lorsqu’on examine attentivement la marge supérieure du
timbre (Ill. 6), on peut y voir deux gros traits bleus horizontaux,
le second trait étant légèrement à la diagonale. La cote de ce tim-
bre n’est tou-
jours pas éta-
blie mais on
estime sa valeur
à environ 125$
pour un timbre
usagé en très
bon état. Vous
en avez peut-
être un dans
votre collec-
tion…

Ill. 6

Ill. 5a

Ill. 5b
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Depuis le mois de janvier 2010, la revue Philatélie Québec est maintenant 
publiée GRATUITEMENT sur internet, dix fois par année, à tous les premiers du mois, 

sauf en juillet et août. Il n'y a plus ni frais d'imprimerie, ni frais de poste, mais il y a 
toujours des frais de graphisme, d'hébergement et de mise à jour du site ainsi que 

plusieurs autres frais dont la liste est parfois surprenante.

Alors pourquoi ne pas faire un DON à la revue pour en assurer une CONTINUITÉ CERTAINE?  Merci



Épreuves 

86.7. Épreuve de couleur.
Le catalogue sur les épreuves de Minuse et Pratt ne mentionne pas cette épreuve de couleur des tim-
bres sur les exportations canadiennes émis en 1963. Il s’agit d’une épreuve en noir (rotary black) de la
Canadian Bank Note datée du 5 juillet 1962 et signée par le célèbre graveur de timbres-poste canadiens
monsieur  Yves Baril et imprimée sur un papier blanc de dimension 94 X 76 mm et de .0050 pouce
d’épaisseur. Cette épreuve est sans aucun doute unique et sa valeur est d’environ 2 000 $ (Ill. 7).

86.8. Épreuve progressive non dentelée. 
J’ai eu la chance d’examiner et d’expertiser un bloc de six timbres-poste d’une épreuve progressive
des timbres (Ill. 8) de série courante de la reine Elizabeth II émis le 30 décembre 1992. Il s’agit d’un
boc de couleur argent imprimé sur un papier couché grisâtre et gommé et non marqué.

Spectaculaire, ce bloc produit par la Canadian Bank Note Company  fait paraître Sa Majesté comme
un fantôme. Il est à se demander comment il est possible que cette pièce se retrouve sur le marché
philatélique….
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Faux et falsifiés 

86.9. Série des deniers 
de la Province du Canada. 
Je me demande parfois si les philaté-
listes examinent attentivement leurs
timbres avant de les acquérir.
Dernièrement j’ai reçu de deux phila-
télistes différents des timbres dentelés
de la province du Canada à expertiser. 

Le premier est le castor de trois
deniers supposément dentelé 11.75,
comme tous les authentiques de cette
première émission de timbres dente-
lés de la province du Canada (Ill. 9 A).
On le mesure et on obtient 11. Il
s’agit donc d’un timbre non dentelé
que l’on a frauduleusement dentelé. 

Quand on examine la cote du timbre-
poste non dentelé soit  environ 150$
et celle du timbre-poste dentelé,
soit plus de 1 000 $, on constate
très vite que certains faussaires sont
à l’œuvre dans ces émissions…  mais
vous penseriez qu’ils seraient quand
même assez intelligents pour utiliser
la bonne perforation…..

Un deuxième cas (Ill. 9 B), celui de l’émission sur la reine Victoria de décembre 1858 dentelée 11.75.
Un examen avec un odontomètre nous révèle la dentelure à 12. Il s’agit donc encore une fois du timbre
non dentelé cotant aux alentours de 450$ qu’on a frauduleusement dentelé pour le faire passer pour
un timbre de 2 000 $. Il est dommage que certains philatélistes n’examinent pas attentivement certaines
caractéristiques fondamentales de leurs timbres avant de les
acheter et avant même de les faire expertiser…

Ill. 9a Ill. 9b

17Philatélie Québec No 282, janvier 2010



18 Philatélie Québec No 282, janvier 2010

86.10. Fausses surcharges. 
On reçoit constamment des timbres surchargés à
expertiser et je voudrais seulement mettre en
garde les lecteurs de Philatélie Québec de ne pas
acheter ces pièces s’ils ne connaissent pas les
caractéristiques de l’impression typographique. 

Les trois timbres suivants sont falsifiés et se
retrouvent très souvent sur le marché philatélique

canadien et sur EBAY : la triple surcharge de l’émission de poste aérienne de 1923 (Ill. 10 A), la sur-
charge OHMS sans le point après la lettre S sur l’émission du ferry (Ill. 10 B) et la surcharge man-
quante sur une paire de la série Camée (Ill. 10 C).

N’achetez jamais ces timbres sans certificat ou sans garantie de remboursement  car il est fort à parier
que vous vous ferez avoir…. On vous dira que cela vient d’une vieille collection, d’un ami qui tra-
vaillait comme commis au bureau de poste, d’une grand-mère qui l’a hérité du grand-père, de la col-
lection du premier ministre… 

On vous dira même que je les ai expertisés sans émettre de certificat… c’est faux je ne fais jamais
cela! Ah oui, c’est vrai il y en a encore qui croient au père Noël et à la fée des dents… Bonne chance!!!

86.11. Faux pli postal. 

Au cours des 10 dernières années, j’ai expertisé ce pli trois fois. Il s’agit du timbre d’un demi-cent
noir de Victoria sur un pli destiné à Moncton NB. 

C’est certainement un record dans les annales d’expertise au Canada. En effet, à chaque fois, j’émets
un certificat concluant qu’il s’agit d’une falsification et, à chaque fois, il se retrouve dans une vente
sur offre, dans un stock de marchand ou sur EBAY, sans mon certificat bien entendu. Et, à chaque
fois, la personne qui l’achète me demande de l’expertiser. De grâce, la prochaine fois que vous le
voyez dites-le au marchand ou au vendeur. C’est décourageant de voir que des gens retournent la
pièce sur le marché alors qu’ils savent qu’elle n’a aucune valeur!! 

Ill. 10a Ill. 10b

Ill. 10c
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Nouvel odontomètre

86.12. Elizabethan II Study Group de la BNAPS. 
Ce groupe d’études spécialisées sur les émissions canadiennes
de l’époque Élisabeth II a eu l’excellente idée de produire une
nouvelle gauge pour mesure la dentelure des timbres-poste
canadiens récents émis en roulette.

L’odontomètre régulier INSTANTA (86.12a) ne nous permettait
pas de mesurer les timbres dotés d’une perforation de 8.10
ou 8.45… Je vous recommande donc l’achat de ce nouvel
outil indispensable (86.12b) pour le philatéliste canadien,
au coût modique de 2.50$ (les timbres neufs canadiens sont
acceptés). Il suffit de faire parvenir votre demande à :
Monsieur Robin Harris, Post Office Box 104, Seddons Corners,
Manitoba, ROE 1XO (svp correspondre en anglais) en prenant
soin d’inclure une enveloppe retour (grandeur no.10) pré
adressée à votre nom et préaffranchie. 

Le collectionneur des premières émissions du Canada et des
provinces devrait aussi posséder l’odontomètre KIUSALAS
(86.12c) disponible chez les marchands spécialisés.

Ill. 12c
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Ill. 12bIll. 12a

Rappel
Je vous rappelle que les photocopies en noir et blanc et non agrandies ne se reproduisent pas
bien et qu’il est donc inutile de nous en faire parvenir des copies car nous n’en ferons pas men-
tion dans cette chronique. Seules les photocopies couleur agrandies à 400% sont acceptables
et celles-ci pourront vous être retournées si vous incluez une enveloppe préaffranchie portant
votre adresse de retour.
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Déplacements majeurs lors de l’impression offset. 
Il arrive à l’occasion, lors de l’impression offset, qu’il y ait un déplacement majeur d’une des 
couleurs. Ceci peut-être dû, entre-autres, à un mauvais repérage, une impression fantôme ou une
impression double.

Mauvais repérage. 
Pour corriger une image dans laquelle les couleurs sont mal repérées, l’imprimeur ou l’opérateur de
la presse offset devra utiliser les repères qui sont normalement imprimés sur la feuille et faire les
ajustements sur sa presse jusqu’à ce que les repères imprimés soient exactement à leur bonne 
position, ce qui résultera à toutes les couleurs d’être parfaitement superposées ou à leur place et
donc à l’impression finale d’être parfaite. 

Exemple de mauvais repérage en impression offset :

À gauche, un repérage mal effectué et corrigé
(bien aligné) à droite. 

Dernièrement ce phénomène est apparu dans
l’émission sur les artistes canadiens. Il en
résulte que tous les artistes possèdent deux
paires d’yeux, ce qui les fait presque passer
pour des êtres extra-terrestres assez épeurants!

Dans ce cas-ci, il s’agit tout simplement d’un défaut de registre ou de repérage sur un cylindre 
d’impression de la presse offset.

Si l’on examine le registre normal
du carnet (Ill. 1) on retrouve tous
les repères bien alignés. 

Lorsqu’on examine attentivement
les repères du carnet avec la variété
d’impression (Ill. 2) on remarquera
que le troisième artiste (en noir)
est fortement déplacé vers le haut.

Il en résulte donc un déplacement
vers le haut de toute la couleur
noire du feuillet, ce qui donne 
4 yeux à chaque artiste…. Pas si
sûr qu’ils seraient très fiers de voir
cela…

Erreurs, variétés et 
faux du Canada et des provinces
Chronique numéro 87

Par : Richard Gratton
AIEP, FRPSC, AQEP

Ill. 1

Ill. 2
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Voici une copie du carnet avec la variété (Ill. 3) et le résultat sur Robert Charlebois (Ill. 4) et le
détail des ses yeux (Ill.  5)…

Ces variétés d’impressions ne sont pas les mêmes que celles connues sous le nom « d’impression fan-
tôme » ou « ghost printing ». Attention, ce ne sont pas non plus des impressions doubles, comme
certains vendeurs aiment bien les appeler afin d’en tirer le maximum de profits!

Ces erreurs ou variétés majeures d’impressions sont très recherchées des philatélistes et possèdent
souvent leur propre numéro de catalogue Unitrade.  

Nous y reviendrons dans une future chronique. Entretemps, si vous avez des exemples d’erreurs ou de
variétés du Canada et des provinces, veuillez les faire parvenir à Philatélie Québec.

Ill. 3

Ill. 4

Ill. 5

Que diriez-vous de faire un don à la revue?
Pourquoi n’y aurait-il pas du mécénat en philatélie?
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Pour cette 88e chronique toute en couleur et électronique, je vais tenter quelque chose de nouveau.
Je mettrai beaucoup plus l’accent sur les timbres-poste car les lecteurs devraient être en mesure de
mieux les examiner en couleur. Je profiterai de l’occasion pour partager avec les lecteurs de Philatélie
Québec certaines des soumissions les plus intéressantes reçues pour expertise.

88.1 Dix deniers - Jacques Cartier – 

avec un nouveau support. 

À première vue, ce timbre nous semble en très bon
état avec des marges parfaites et une oblitération
correcte. On le trempe dans le liquide détecteur de
filigranes et on s’aperçoit qu’il possède de nouvel-
les marges. Une observation au microscope nous
permet de voir les marques d’oblitérations ajou-
tées dans les marges. Coté à 2,500$, il ne vaut
plus maintenant qu’environ 100$!

88.2 Dix sept cents – 

Jacques Cartier – non dentelé. 

Ce timbre se retrouve ordinairement en paire.
D’ailleurs, le catalogue Unitrade ne le cote qu’en
paire. Cependant, on retrouve assez souvent ces
timbres à l’unité. Il fut émis sur papier vélin
d’épaisseur de .0035 pouce et sans colle. Or, cer-
tains fraudeurs ne le savent pas et y ajoutent de
la colle! 

La paire non dentelée cote 8,500$ et le timbre à
l’unité devrait normalement coter aux environ de
4,000$.

Erreurs, variétés et 

faux du Canada et des provinces
Chronique numéro 88

Par : Richard Gratton
AIEP, FRPSC, AQEP
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88.3 Deux cents de Noël de 1898 sans la couleur rouge. 

Ce timbre de Noël de 1898 existe sans la couleur rouge, sans colle et non dentelé. Le catalogue le
cote toujours en paire mais, avec une marge, il est quand même facile à identifier. Il est la plupart
du temps collé sur un carton épais. La paire non dentelée cote 1,500$ et la pièce illustrée vaut au
moins la moitié de cela à cause de la belle marge à droite.

88.4 Roi Édouard VII – avec une ligne noire horizontale. 

Le catalogue Unitrade liste ce timbre mais ne l’illustre pas. J’ai eu la chance d’en expertiser plusieurs
dans les dernières années. Aussi me fait-il plaisir de l’illustrer dans ma chronique pour le bonheur
des lecteurs et des amateurs de cette série qui gagne en popularité. Sur un papier vélin avec mail-
les horizontales, l a paire illustrée provient de la planche numéro 31 ou 32 et cote 250$.
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88.5 Roi Édouard VII - avec une ligne rouge horizontale. 

Le catalogue Unitrade liste également ce timbre mais ne l’illustre pas. Comme j’ai eu l’occasion d’en
expertiser plusieurs au cours des dernières années, il me fait plaisir de l’illustrer dans ma chronique
pour le bénéfice des lecteurs et des amateurs de cette populaire série. Cette paire provient de la plan-
che numéro 43 et est sur un papier vélin avec mailles verticales. Elle cote à 250$.

88.6 Roi Édouard VII - avec une fausse coupe expérimentale.

Une autre paire populaire ces temps-ci et que l’on retrouve souvent dans les encans est celle du roi
Édouard VII avec une coupe expérimentale. La pièce illustrée est une falsification. Le timbre possède
la bonne matrice mais la coupe expérimentale est frauduleuse. Les angles et les distances de coupe
ne sont pas identiques aux pièces de référence authentiques. Un certificat est absolument requis pour
ce genre de pièce. Le fraudeur a utilisé une paire authentique non dentelée qui cote à 60$ et a tenté
de la faire passer pour une paire cotant à 3000$.
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88.7 Fausse enveloppe avec des timbres de la reine Victoria. 

Lors d’un Grand samedi des timbres tenu au Stade Olympique, nous avons acquis cette pièce absolu-
ment abominable. Le fraudeur tente de faire passer les timbres de un, de deux et de trois cents de
la reine Victoria comme faisant partie de ce pli. Premièrement, le tarif ne fait aucun sens et, en plus,
lorsqu’on observe les timbres avec une loupe on peut voir qu’ils possèdent une oblitération supplé-
mentaire! Si ce pli était authentique, il coterait environ 35$; Normand ne me l’a vendu que 5$...
Intéressant comme curiosité tout au plus!

88.8 Roi George V avec 

la surcharge sur une ligne

de deux cents. 

Voici un magnifique bloc de la
surcharge de deux cents sur le
trois cents de couleur carmin de
la série Amiral. La surcharge est
bien placée là où elle doit être.
J’utiliserai donc ce bloc comme
référence pour illustrer les
déplacements que l’on peut nor-
malement retrouver sur ces piè-
ces (voir 88.9 – 88.11).
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88.9 Roi George V avec 

la surcharge légèrement

déplacée. 

La surcharge existe avec un
déplacement. Elle est cotée dans
le catalogue Unitrade mais n’est
malheureusement pas illustrée.
La pièce illustrée ici n’est pas
considérée comme un déplace-
ment majeur de cette surcharge
et on ne devrait normalement
pas payer une grosse surprime
pour ce bloc.

88.10 Roi George V avec la

surcharge déplacée. 

Ce bloc illustre la surcharge
déplacée et on pourrait payer
jusqu’à deux fois le prix du tim-
bre régulier pour l’acquérir.

Avez-vous pensé 

de faire un don 

à la revue 

Philatélie Québec?
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88.11 Roi George V avec la

surcharge grandement

déplacée. 

Ce bloc illustre la surcharge
déplacée et on pourrait payer un
peu plus que deux fois le prix du
timbre régulier pour l’acquérir.

88.12 Roi George V avec la

double surcharge de deux

cents sur deux lignes. 

Le timbre de trois cents possède
un deuxième type de surcharge,
cette fois-ci sur deux lignes.
Cette surcharge existe aussi avec
une surcharge déplacée et nous
illustrons ici une surcharge dou-
ble. La cote de ce timbre, avec la
surcharge  double, est huit fois
plus élevée que le timbre avec la
surcharge simple! Existe-t-il des
falsifications? Bien entendu!

88.13 Gendarmerie royale du Canada

avec fausse perforation OHMS. 

Le célèbre faussaire canadien André Frodel a
produit des fausses surcharges perforées à qua-
tre trous OHMS. À l’endos du timbre, on retrouve
une  surcharge en bleu : FAKE ANDRE FRODEL.
Un timbre usagé avec la surcharge authentique
cote à 90$ et le timbre usagé sans la surcharge
cote à 25 cents. La falsification de Frodel, quant
à elle, cote environ à 25$. Voilà un timbre que
notre ami monsieur Guy Desrosiers aimerait bien
avoir dans sa collection spécialisée sur la GRC! 
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88.14 Timbre courant de 

cinquante cents avec 

impression supplémentaire. 

Ce timbre de 50 cents illustrant
une scène de rue des Prairies
canadiennes possède une impres-
sion supplémentaire qui est
incomplète. On peut voir sous
CANADA 50 une impression par-
tielle de la taille-douce de même
que le mot POSTAGE dans la marge
inférieure. Ce timbre n’est pas
coté… avez-vous bien examiné
les vôtres? Il mérite certainement
une plus value. 

88.15 Timbre courant de deux dollars avec impression supplémentaire. 

Le timbre de 2$ illustrant l’École normale provinciale de Truro possède aussi une impression supplé-
mentaire tout comme le timbre mentionné ci-haut. On peut très bien voir le signe de dollar dans la
partie inférieure droite. Ce timbre n’est pas coté non plus. Il mérite aussi une plus value.
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88.16 Timbre courant de deux dollars avec la surcharge inversée. 

Ce timbre de série courante est mieux connu pour sa surcharge inversée commercialisée par Gary Lyon
il y a plusieurs années. Ce bloc cote à près de 50,000$. Il existe d’autres erreurs pour cette émission
qui a été imprimée par Leigh-Mardon Printing et la Canadian Bank Note Company. Il est regrettable
de constater que le timbre n’a pas augmenté d’un seul cent au catalogue si on compare sa cote
aujourd’hui avec celle de l’an 2000 au catalogue Unitrade…

88.17 Collège militaire Royal

avec la double impression.

Voici un très bel exemple de cette fan-
tastique erreur double sur l’émission du
Collège militaire royal. Quatre feuilles de
cinquante timbres-poste furent produi-
tes avec cette surcharge double : trois
feuilles se retrouvèrent à Montréal et
une à Sherbrooke.  Une feuille complète
fut utilisée par la Rôtisserie Montréal
Barbecue pour poster des factures, mais
on n’a pu récupérer que deux envelop-
pes usagées seulement. Il reste donc
uniquement 75 paires à l’état neuf de
disponibles pour les philatélistes. La
paire illustrée cote à 5,000$ dans le
catalogue Unitrade.
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Encore là, il est regrettable de constater que la paire de timbres avec impression double n’a pas aug-
menté d’un seul cent au catalogue si on compare sa cote à celle de l’an 2000 au catalogue Unitrade…
Il est à se demander si ce type de pièce peut être considéré comme un bon investissement : en tout
cas, c’est beaucoup mieux que les actions de Nortel, les fonds Évolution de Vincent Lacroix ou ceux
d’Earl Jones et compagnie!

88.18  Collège militaire 

Royal avec une fausse double

impression. 

Il fallait bien s’y attendre…les frau-
deurs ont tenté de reproduire cette
erreur spectaculaire! La falsification est
assez bien faite et on recommande aux
philatélistes qui veulent acquérir la
paire authentique de demander un cer-
tificat d’authenticité. Cette falsification
se vend comme tel sur EBay. On
retrouve aussi une fausse surimpression
double inversée! Il faut croire que les
faussaires  ne savent plus quoi inven-
ter!

88.19 Nouvelle perforation

sur le timbre de 71 cents. 

Cette variété dans la perforation
semble absente de la majorité des
collections spécialisées des timbres
du Canada. Bien  qu’elle existe réel-
lement, l’album Lighthouse ne l’il-
lustre pas! Le timbre imprimé par
Ashton Potter sur papier Coated
Papers possède la dentelure 14.4 X
13.8 et est différent du timbre régu-
lier imprimé par la Canadian Bank
Note sur papier Peterborough et
dentelé 13.1. Le timbre régulier cote
à $1.50 tandis que le timbre avec la
dentelure 14.4 X 13.8 cote à 70$.
Dépêchez-vous d’acquérir cette
pièce avant que les prix continuent
de monter…rappelez-vous le timbre
illustrant le morse!!!!
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88.20 Falsifications 

des timbres de l’Omnium 

du Canada. 

Les fraudeurs ne se reposent
jamais. Il est vrai que le phila-
téliste moyen a vite fait de met-
tre la main dans sa poche pour
acheter ce qu’il croit être la
perle rare… surtout que les
faussaires sont de si beaux et
grands parleurs… En voici donc
un exemple flagrant. Les deux
timbres de l’Omnium du Canada
ont été fraudés : on a enlevé le
golfeur de couleur argent. Le
fraudeur faisait croire qu’il les
avait reçus chez lui sur du cour-
rier et qu’ils ne pouvaient
qu’être authentiques! Une sim-
ple vérification à l’aide d’une
lampe à rayons ultra-violet a
révélé la supercherie!

88.21 Manque de la couleur or

sur le timbre de 45 cents. 

Le timbre illustrant la feuille d’érable
stylisée émis le 30 septembre 1998,
imprimé en flexographie sur papier JAC
avec un marquage général sur les quatre
côtés et perforé à l’emporte-pièce 12.8
X 13.1 existe sans la couleur or autour
de la feuille d’érable. Il s’agit ici d’une
toute récente découverte et cette erreur
n’est pas encore cotée dans le catalogue
Unitrade.

Avez-vous pensé de faire un don à la revue Philatélie Québec?
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88.22 Falsification du 

timbre autocollant de 

quarante cinq cents. 

Le timbre illustrant la feuille d’érable
stylisée émis le 14 avril 1998,
imprimé en photogravure sur papier
FCP, perforé à l’emporte-pièce existe
et comportant un marquage à l’améri-
caine (visible aux rayons ultra-violets
des ondes courtes) existe avec la
couleur or falsifiée. Il ne faut pas
acheter ces timbres falsifiés offerts
sur les marchés électroniques via
internet. Vous remarquerez que l’im-
pression or est remplacée par une
marque de couleur brunâtre. Si cette
falsification vous a été proposée, j’ai-
merais bien connaître le nom du ven-
deur qui vous l’a offerte!

88.23 Timbre de Noël de 1978 – 

La madone et l’enfant. 

Ce timbre est un des plus beaux timbres de Noël
émis par le Canada. En ces temps-là, on émettait
76 millions de timbres-poste de Noël pour nous
permettre d’affranchir les nombreuses cartes de
vœux que nous expédiions. Aujourd’hui, 30 ans
plus tard, Postes Canada n’émet plus qu’environ
60 millions de timbres de Noël pour les envois
internes au Canada.  

Avez-vous pensé de faire un don 

à la revue Philatélie Québec?
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88.24 Timbre de Noël – La madone et 

l’enfant avec la couleur noir manquante. 

Cette émission existe avec la couleur noire manquante
et cote à 1,500$. Examinez bien vos timbres pour vous
assurer que vous n’en possédez pas un exemplaire
dans vos doubles ou dans vos timbres usagés…. Il est
intéressant de noter que la valeur de cette erreur n’a
augmenté que de 250$ en 10 ans selon le catalogue
Unitrade, passant de 1,250$ à 1,500$.

88.25 Timbre de Noël – La madone et

l’enfant - falsification du mot Canada. 

Cette falsification est très similaire à celle de
88.22, le mot Canada étant de couleur brunâtre
plutôt que de couleur or. Si cette falsification vous
a été proposée, j’aimerais bien connaître le nom du
vendeur qui vous l’a offerte!

88.26 Année lunaire du coq – falsification

couleur rouge manquante. 

Une autre falsification qui court au Québec ces
temps-ci est le timbre de l’Année lunaire du coq
avec une partie de la couleur rouge manquante. Il
s’agit d’une falsification sans valeur produite avec
une vulgaire gomme à effacer! Si cette falsification
vous a été proposée, j’aimerais connaître le nom du
vendeur qui vous l’a offerte!
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88.27 Berceau de 48 cents – couleur rouge partiellement manquante. 

On a tant parlé de ce timbre qui existe en plus d’une dizaine de différentes teintes de rouge
(magenta) partiellement manquantes ou mal imprimées. Les éditeurs de catalogue s’arrachent les
cheveux car ils sont incapables de décrire tout ce qui existe sur le marché! On dit aujourd’hui qu’il
s’agit d’une anormalité dans l’application de l’encre et on ne les cote plus. Un bloc tel qu’illustré
aurait pu coter jusqu’à 1,500$ il n’y a pas si longtemps… Comment décrire la pièce ci-illustrée?  Sa
valeur ? Aujourd’hui, certainement pas plus de 10$!
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88.28 Bande de roulette avec éclaboussure de couleur

rouge – authentique. 

Un philatéliste m’a fait parvenir plusieurs variétés possédant plus
ou moins de valeur dont cette magnifique bande du timbre de série
courante de 36 cents illustrant le parlement canadien émis en 1987
avec une erreur d’impression. Cette bande possède une marque au
crayon bleu qui signifie qu’elle aurait normalement dû être détruite
par l’imprimeur, la Canadian Bank Note Company. La bande possède
un marquage général sur les quatre côtés intact.  La valeur de cette
nouvelle erreur : environ 500$. 

88.29 Surcharge inversée de poste aérienne. 

Le timbre de poste aérienne de 1932 existe avec la surcharge inver-
sée. Le timbre illustré ici est tout à fait authentique et je suis tou-
jours surpris quand je vois qu’il ne cote qu’à seulement 300$. Il
faut croire qu’il en existe de très nombreux exemplaires ou que per-
sonne n’est intéressé par cette émission!  Il est intéressant de
noter que la valeur de cette erreur n’a augmenté que de 50$ en 10
ans selon le catalogue Unitrade, passant de 250$ à 300$.

Avez-vous pensé de faire un don à la revue Philatélie Québec?
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88.30 Timbre de Terre-Neuve avec la

ligne dans les deux « 2 ». 

Le timbre-poste de deux deniers de couleur ver-
million écarlate de la première émission de
Terre-Neuve datant de 1850 existe avec une
ligne horizontale qui passe dans les deux chif-
fres ‘2’ dans la partie inférieure du timbre.
Pourtant assez commune (près de 20% des tim-
bres que j’ai expertisés possèdent cette variété
constante), cette variété n’est malheureuse-
ment pas illustrée dans le catalogue Unitrade.
Cette même variété se retrouve aussi dans le
timbre de couleur orange émis en 1860 et dans
celui de couleur rose émis en 1861-2. Examinez
bien vos pièces… vous avez certainement une
chance sur cinq de l’avoir!!!  Il est intéressant
de noter que, selon le catalogue Unitrade, la
valeur de cette variété constante n’a augmenté
que de 1,000$ en 10 ans pour un timbre dans
cet état, passant de 7,500$ à 8,500$.

88.31 Timbre-poste de 

Terre-Neuve avec une sur-

charge supplémentaire. 

Une autre surcharge supplémentaire
et non complète se retrouve sur le
timbre de poste aérienne de Terre-
Neuve qui est devenu un timbre de
poste régulier en 1933. Signifiant
Land and Sea (Terre et Mer), les let-
tres L & S furent imprimées sur le
timbre de poste aérienne émis en
1931. La surcharge illustrée fut légè-
rement déplacée vers la droite. 
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88.32 Timbre de Victoria avec perforations

supplémentaires. 

Cette paire verticale de Terre-Neuve émise en 1887 pos-
sède une double perforation. Cela augmente sa valeur par
un facteur de plus de 10 fois. Il faut toujours être très
prudent lorsqu’on acquiert ce genre de pièce car les falsi-
fications pullulent! La paire illustrée est authentique. Il
est regrettable de constater que le timbre n’a pas aug-
menté d’un seul cent au catalogue si on compare sa cote
à celle de l’an 2000 au catalogue Unitrade.

88.33 Timbre de Terre-Neuve avec barre (presque) manquante. 

Tout comme plusieurs autres timbre de Terre-Neuve, ce timbre de 35 cents fut surchargé trois cents
à cause d’un manque de timbres courants en 1920. Il existe avec la barre inférieure presque ou entiè-
rement manquante. Le timbre illustré est en tous points authentique. Un fait à remarquer : les admi-
nistrations postales surchargent toujours à la baisse les timbres de haute valeur et non pas le
contraire afin d’éviter toute tentative de fraude. Imaginez le nombre de fausses surcharges qui exis-
terait pour un timbre de un cent s’il était réévalué à un dollar! Il est regrettable de constater que le
timbre n’a pas augmenté d’un seul cent au catalogue si on compare sa cote à celle de l’an 2000 au
catalogue Unitrade…

Avez-vous pensé de faire un don à la revue Philatélie Québec?
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88.34 Compton Devon 

de Terre-Neuve (recto). 

Ce timbre de Terre-Neuve fait par-
tie d’une série émise en 1933 et
compte plusieurs variétés : imper-
forés, impressions par transparence
(‘reverse offset’ en anglais), diffé-
rences de dentelure, filigranes
inversés. Il est dommage que les
timbres des provinces n’attirent
pas plus les philatélistes québécois
car on peut monter des collections
spécialisées à peu de frais!

88.35 Compton Devon 

de Terre-Neuve (verso)

avec transparence. 

Voici l’endos du timbre décrit en
88.34 : il s’agit d’une impression
par transparence possiblement
due à une encre beaucoup trop
liquide qui a pénétré dans le
papier. Il pourrait aussi s’agir
d’un problème d’encollage du
papier dû à un manque d’agents
hydrophobes visant à garder l’en-
cre sur le dessus du papier. Il est
regrettable de constater que le
timbre n’a pas augmenté d’un
seul cent au catalogue si on
compare sa cote à celle de l’an
2000 au catalogue Unitrade…

Un don en nature à la revue; qu’en pensez-vous?

Afin de se faire des sous, la revue Philatélie Québec a maintenant sa boutique en ligne.
À l’exception des anciens numéros de la revue qui sont mis en vente, tous les autres lots 

sont constitués de pièces qui ont été données à la revue pour son bénéfice.

Alors pourquoi ne pas faire un don en pièces philatéliques (ou autres) à la revue? 
Ce qui ne sert pas à l’un,  peut servir à l’autre et, de cette façon, vous assurez la survie de la revue.
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88.36 Falsification de l’Île du Prince-

Édouard avec perforation « 9 ». 

Cette falsification de l’Île du Prince-Édouard est
très commune. Les fraudeurs perforent l’émission
non dentelée subséquente de 1862. Cependant, il
est relativement facile de détecter les falsifica-
tions puisque les émissions ne sont pas sur le
même type de papier. En effet, le timbre authen-
tique de 1861 a été imprimé sur un papier sans
mailles apparentes tandis que le non dentelé de
1862 a été imprimé sur un papier vélin avec mail-
les verticales apparentes. 

88.37 Paire imperforée de l’Île du Prince-Édouard. 

Voici avec quoi les fraudeurs travaillent afin de produire les timbres falsifiés perforés 9 de l’émission
de 1861 (comme illustré en 88.36). On fait ainsi passer une paire imperforée cotée à 100$ pour deux
magnifiques timbres perforées  cotés à 1,500$ chacun. Qui dit que le crime ne paie pas! C’est au phi-
latéliste qui acquiert une telle pièce de s’assurer qu’il ne s’agit pas d’une falsification soit en exami-
nant le papier (s’il s’y connaît) ou en la faisant expertiser, bien entendu!
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88.38 Surcharge de

$4.50 pour le vol du

général Balbo. 

L’histoire du vol du général
Balbo avec son armada est très
intéressante à lire. En 1933,
Terre-Neuve surcharge 8,000
timbres pour affranchir le
courrier pour l’Italie. Comme
mentionné précédemment, il
existe de nombreux faux pour
cette émission. J’ai publié un
article dans le Fakes and
Forgeries Experts (Volume 13)
de l’Association Internationale

des Experts en Philatélie qui est paru au mois d’avril dernier. J’invite toutes les personnes intéres-
sées par cette émission à se le procurer. Comme il n’existe que 8,000 timbres et qu’ils furent surchar-
gés en blocs de quatre, quatre différents types de surcharges sont possibles. Ce timbre existe aussi
avec une surcharge inversée et une surcharge partiellement double. Il se retrouve aussi avec deux
perforations distinctes, soit 14.3 ou 13.8. Il est malheureux de constater que ce timbre surchargé a
perdu 100$ de valeur de cote selon le catalogue Unitrade entre 2000 et 2010!

88.39 Fausse surcharge sur le timbre de 10 cents du vol de Balbo. 

Voici un exemple de ce qui se retrouve sur EBay ou d’autres sites similaires de ventes sur internet.
Si cette surcharge était authentique, le timbre vaudrait 70,000$ de cote selon le catalogue Unitrade.
Il est vendu comme falsification sur ces sites de ventes. Croyez-vous cependant qu’il y aurait des gens
assez fous pour se procurer ce genre de timbres sans certificats?
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88.40 Paire authentique avec les deux types de surcharge. 

Voici une paire intéressante que j’ai récemment achetée pour un dollar dans un lot de timbres dans
un Salon. Si vous remarquez bien, la lettre O de TWO du deuxième timbre est au-dessus de la terre S
de CENTS, tandis que sur le premier timbre de la paire, la lettre O est au-dessus de la lettre T. Il s’agit-
là d’une variété non cotée dans le catalogue Unitrade mais répertoriée par les spécialistes de Terre-
Neuve. Seulement 50,000 timbres furent surchargés (soit mille feuilles de 50 timbres). Cette variété
constante se retrouve aux positions 2, 7, 12 et 15 de la feuille de 50 timbres. C’est donc dire qu’il
n’y a eu que 4,000 timbres imprimés avec cette variété constante… calculez-vous-même combien
furent utilisés sur le courrier et détruits et vous obtenez le facteur de rareté réel!

88.41 Falsification de la surcharge 

de deux cents. 

Cette émission existe aussi avec une surcharge
inversée. La pièce illustrée est une falsification. Si
elle était authentique, elle vaudrait 1,250$ car une
seule feuille a été répertoriée.

Avez-vous pensé de faire un don 

à la revue Philatélie Québec?
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88.42 Falsification de la surcharge de deux

cents en rouge. 

Cette émission existe aussi avec une surcharge en
rouge. La pièce illustrée est une falsification. Si elle
était authentique, elle vaudrait 1,500$ car une seule
feuille a été répertoriée.

88.43 Paire verticale authentique

avec les deux types de surcharges

d’un cent. 

Le timbre de trois cents de Terre-Neuve émis
en 1890 fut surchargé d’un cent en octobre
1897 pour pallier un manque de timbres dans
cette colonie britannique. Il existe trois types
de surcharges et elles sont bien illustrées
dans le catalogue Unitrade. Il est intéressant
de tenter d’obtenir une paire ou un bloc avec
deux ou même trois types de surcharges
comme celle illustrée (Types A & B).   
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88.44 Fausse surcharge de un cent. 

Bien entendu, les falsifications pullulent et nous
en illustrons un type ici. Les faussaires tentent
habituellement de falsifier la plus haute valeur
(Type C). C’est ce que nous retrouvons dans cet
exemple. Examinez bien le haut de la lettre T de
CENT qui est droit. 

88.45 Fausse surcharge 

de un cent en rouge. 

On a aussi tenté de falsifier la surcharge en rouge
de cette même émission. Ici, le fraudeur s’est
trompé en ne mettant pas de lignes complètes sur
la surcharge.

88.46 Fausse surcharge

inversée du trois cents 

sur 35 cents. 

Puisque nous sommes sur le sujet
des fausses surcharges, j’en profi-
terai pour vous illustrer d’autres
falsifications de Terre-Neuve qui
font partie de ma collection de
référence. Nous avions parlé du
timbre de 35 cents surchargé
trois cents en 88.33; voici un
exemple de la fausse surcharge
inversée. Si cette surcharge était
authentique, le timbre vaudrait
environ 1,000$.



28 Philatélie Québec No 289, octobre 2010

88.47 Fausse surcharge inversée

du trois cents sur 15 cents.

Voici un autre exemple de la même falsifi-
cation mais sur le timbre de 15 cents émis
en 1920. Si cette surcharge était authenti-
que, le timbre vaudrait environ 2,000$.

88.48 Fausse surcharge 

du vol de Pinedo – Type 1. 

Plusieurs timbres de poste aérienne de Terre-Neuve
furent surchargés car, comme ils étaient imprimés en
Grande-Bretagne, cela prenait beaucoup trop de temps
pour les produire. Souvent, on décidait de faire l’émis-
sion quelques mois ou même semaines avant les vols.
Ces émissions étaient aussi produites en trop petit
nombre pour que cela vailles la peine d’imprimer une
nouvelle émission. On a surchargé uniquement 300
timbres pour le vol de retour de Pinedo. Le timbre
authentique en parfait état vaut aujourd’hui 60,000$.
Bien entendu, il y a eu de très nombreuses falsifica-
tions. Nous en illustrons une ici qui aurait été produite
avec une machine à copie couleur moderne.

88.49 Fausse surcharge du vol 

de Pinedo – Type 2. 

Cette fausse surcharge de type 2 sur l’émission de
Pinedo aurait été produite sur une machine de type
laser. Ce type de falsification fait le bonheur de plu-
sieurs philatélistes qui n’ont pas les moyens d’acheter
la pièce authentique mais qui désirent remplir les cases
de leur album. Ces pièces sont souvent vendues sur
EBay et doivent normalement avoir une mention au
verso de FORGERY ou FAKE à l’encre indélébile. Il est
malheureux de constater que plusieurs vendeurs ne
font qu’une légère inscription au crayon de plomb…   
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88.50 Fausse surcharge du premier vol

transatlantique. 

Voici donc la dernière fausse surcharge de cette chro-
nique car nous pourrions continuer pendant long-
temps en nous attardant sur toutes les émissions sur-
chargées qui ont une plus value… Il est important de
spécifier de ne jamais acheter de telles pièces sans
certificat. Il est intéressant de constater que si le
timbre du premier vol transatlantique  était authen-
tique, il posséderait une cote au catalogue Unitrade
de 35,000$. La valeur du timbre authentique a aug-
menté de 7,500$ sur une période de 10 ans… Il est
important de rappeler que tous les timbres rares
devraient normalement comporter un certificat. S’ils
n’en possèdent pas, c’est sûrement qu’il y a quelque
chose qui cloche avec les pièces. Il peut s’agir de
faux, de falsifications ou, le plus souvent, de timbres
réparés ou regommés.  

88.51 Découverte d’un nouveau 

faux de Terre-Neuve par Jean de Sperati. 

Je terminerai cette chronique avec cette nouvelle
découverte que j’ai faite l’année dernière, soit un nou-
veau type de faux du timbre de un shilling de la pre-
mière émission de Terre-Neuve. Je publierai une étude
complète des timbres de un shilling terre-neuviens de
couleur vermillion écarlate émis en 1857 et  produits
par le célèbre faussaire dans le prochain Fakes and
Forgeries Experts (Volume 14) de l’Association
Internationale de Experts en Philatélie (AIEP) à paraî-
tre en 2011. Ce type de nouveau faux est extrêmement
dangereux. En effet, comme ils ne se sont fiés par le
passé qu’à ce qui avait été publié par la British
Philatelic Association en 1955, les experts ont proba-
blement émis des certificats d’authenticité pour des
centaines de ces faux timbres valant près de 10,000$
chacun!

Remarques. 

Prière de me faire parvenir vos digitalisations de timbres, vos enveloppes et autres à 600 dpi
minimum. Si vous avez des questions ou des suggestions, n’hésitez pas à m’écrire à l’adresse
suivante : grattonrich54@hotmail.com
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